
SOLENNITE DE LA SAINTE TRINITE 
07 Juin 2020 – Année A 

 

Chers frères et sœurs, 

Il y a peu de temps, j’ai eu une conversion de plus de 2 heures avec un musulman… la pierre 
d’achoppement fut précisément le mystère que nous célébrons aujourd’hui, à savoir celui de notre foi 
chrétienne en l’unité de Dieu comme en son indivisible Trinité… 

Vérité de foi que nous confessons et pour laquelle tant de nos frères sont morts martyrs, à commencer 
par St Etienne.  

Vérité de foi à laquelle nous tenons, coûte que coûte, car si Jésus n’est pas le Fils de Dieu alors ses paroles 
et sa vie sont purement humaines, donc temporelles, et par là-même, dépassables par d’autres hommes 
d’autres temps. 

Et si l’Esprit Saint n’est pas Dieu, Il n’est qu’un souffle éphémère, ou une vue de l’esprit, incapable de nous 
transformer et sanctifier pour faire de nous des créatures pouvant espérer partager la vie de Dieu dans sa 
Gloire céleste… 

Et Dieu n’est qu’un Être lointain, quasiment inaccessible et surtout, j’allais dire, sans lien d’amour possible 
avec nous car n’en ayant pas en lui-même ! 

 Chers frères et sœurs, 

Ces vérités ne sont pas le fruit de notre imagination de chrétiens mais elles s’appuient bien sûr sur la 
Révélation que Dieu lui-même nous a faite et que nous trouvons dans la Ste Écriture.  

Il y a ces nombreux passages des lettres des apôtres et de l’Évangile – comme celui que nous venons 
d’entendre - qui parlent de l’unicité de Dieu et de ces trois personnes consubstantielles le Père, le Fils et 
l’Esprit Saint qui le composent. 

Mais, il y a aussi – comme le dit le catéchisme de l’Église catholique1 – des « traces » de ce mystère dans 
l’Ancien Testament. 

→Ainsi, dès les premières pages de la Genèse, il y a le fameux « Dieu dit : ‘faisons l’homme à notre 
image’ » : un présent de l’indicatif singulier qui devient un impératif présent pluriel montrant l’unicité de 
Dieu et sa Trinité opérant dans la création. 

→ Il y a également la mystérieuse visite de 3 voyageurs à Abraham au chêne de Mambré lui annonçant 
que Sarah aurait un fils malgré sa vieillesse. Voyageurs auquel(s) le Père des croyants s’adresse soit au 
singulier comme s’il ne s’agissait que d’un seul, soit au pluriel, comme s’ils étaient trois. 

→ Mais il y a également cet extrait du livre de l’Exode que nous entendions dans la 1ère lecture. 

Certes, cette apparition de Dieu à Moïse sur le Mont Sinaï révéla d’abord et avant tout son unicité. 

Cela était plus que nécessaire dans le contexte polythéiste qui était celui d’alors.  

Et nous le voyons : même le peuple d’Israël, pourtant choisi par Dieu pour se révéler, eut la nuque raide, 
ayant du mal à croire en un Dieu unique, se laissant si vite entraîner à adorer un veau d’or. 

Oui, le Dieu de Moïse est bien unique et il n’y en a pas d’autres… Il est le Seigneur… Il l’a manifesté à 
Moïse. 

Mais était-ce l’unique contenu de cette révélation ? 

Relisons bien le passage que nous avons proclamé : 

Le Seigneur descendit dans la nuée et vint se placer là, auprès de Moïse.  

Il proclama son nom qui est : LE SEIGNEUR. 

 
1 C.E.C n° 237. 



Mais Dieu ajouta :  

LE SEIGNEUR, LE SEIGNEUR, Dieu tendre et miséricordieux, lent à la colère, plein d’amour et de vérité. 

Or, comme nous l’a rappelé le Pape François2, Jésus-Christ n’est-il pas justement le Fils de Dieu fait homme 
pour être le visage sur terre de la miséricorde du Père ? A travers sa parole, ses gestes et toute sa personne, 
Jésus de Nazareth n’a- t-il pas justement révélé la miséricorde de Dieu. 

Quant à l’Esprit Saint, n’est-il pas – nous avons encore en tête la Pentecôte – le plein d’amour du Père et 
du Fils, l’esprit de vérité ? 

Voyez-vous dans ce passage du livre de l’Exode, nous trouvons déjà des lueurs de notre foi monothéiste 
qui fait que nous croyons et confessons l’unicité de Dieu et son infinie transcendance 

Transcendance et unicité qui firent que Moïse s’inclina jusqu’à terre et se prosterna et qui fait que nous 
avons bien conscience de notre petitesse face à un si grand mystère … 

Mais nous trouvons aussi des lueurs de notre foi trinitaire qui fait que nous croyons et confessons 
également qu’Il est trinité de Personnes et précisément parce qu’Il est tel, Il a pu se faire et continue de se 
faire proche de nous afin de nous montrer sa tendresse, sa miséricorde, son amour et sa vérité. 

Cela afin de nous élever de notre condition de créature faite à son image, mais défigurée par le péché, 
afin que nous puissions, au terme de notre vie terrestre, entrer dans sa Gloire, dans la béatitude éternelle. 

Gloire au Père, au Fils, au St Esprit, au Dieu qui est, qui était et qui vient, l’Éternel, LE SEIGNEUR, 
maintenant et pour les siècles des siècles ! Amen ! 

Chers frères et sœurs, 

Dans la 2ème lecture, St Paul s’est adressé à nous en nous disant : « Soyez dans la joie » ! 

Que nous le soyons, c’est normal puisque, comme je vous le disais, nous fêtons Notre Dieu trois fois saint ! 

Pourquoi donc cette invitation à être dans la joie ? 

Je méditais sur cela quand je suis tombé sur une homélie de Bossuet. Au lendemain de la réouverture du 
château de Versailles au public, c’est d’actualité ! 

Ce grand prédicateur écrivit3 : 

Quand Dieu m’a fait à son image et ressemblance, il m’a fait pour être heureux comme lui, autant qu’il 
peut convenir à une créature. 

Et c’est pourquoi il m’a fait trouver en moi 3 choses :  

- moi-même qui suis fait pour être heureux 

- l’idée de mon bonheur 

- et l’amour ou le désir de ce même bonheur. 

3 choses que je trouve inséparable en moi-même (…) 

On comprend alors pourquoi la liturgie nous transmet aujourd’hui cette invitation de l’apôtre St Paul à 
être dans la joie, à rechercher la perfection. Car le bonheur est de fait un des aspects de l’Être divin Trinitaire 
à l’image duquel nous avons donc été créé et qui n’appelle qu’à grandir en nous. 

Notre être, qui tire son origine de l’acte créateur du Père, est donc un être « fait pour être heureux »… 
d’où cette parole de Jésus à l’encontre de son malheureux disciples : il eut mieux valu qu’il ne soit pas né ». 

Confesser que Dieu est le Père tout puissant créateur, c’est donc confesser que nous sommes faits pour 
être dans la joie ! 

 
2 Misericordiae Vultus (Le Visage de la miséricorde). Bulle d’indiction du Jubilé extraordinaire de la Miséricorde. 11 avril 2015. 
3 Élévation à Dieu sur tous les mystères. Deuxième semaine. ED Robert Laffont. p° 263-265 



Lié à ce bonheur, constitutif de ce que nous sommes, structurant notre moi créé par le Père, il y a donc 
l’idée que notre intelligence nous donne de notre bonheur… pour les uns c’est ceci, pour les autres cela… 

Le Péché Originel et nos péchés personnels, défigurant l’image de ce que nous sommes, nous présente 
hélas souvent des idées plus ou moins justes du vrai bonheur pour lequel nous sommes fait… 

C’est pour cela que la 2ème personne de la Trinité, le Verbe, la Parole incréée du Père est venue sur terre 
nous parler, de la part du Père, afin qu’en accueillant sa parole, nous ayons sa joie en nous et que cette joie 
atteigne en nous sa perfection…  

Rappelez-vous les paroles de Jésus que nous entendions, il y encore peu de temps, durant le temps pascal : 
Je vous ai dit cela pour que ma joie soit en vous, et que votre joie soit parfaite.4 

Cela me fait penser à un chant : Joie, joie, mon cœur est dans la joie, car j’ai trouvé le vrai bonheur, c’est 
d’être avec toi toujours, toujours, Seigneur… 

Or, être avec Jésus, être toujours avec Jésus, aimer Jésus, la Parole du Père faite chair, aimer l’idée de 
notre bonheur qui est le Christ, cela, c’est l’œuvre de l’Esprit Saint en nous qui le permet.  

Nous rappelant tout ce qu’Il nous a dit, il nous fait désirer cette joie parfaite que, finalement, on ne trouve 
qu’en Dieu et en tout ce qui vient de Lui ! 

C’est pour cela, d’ailleurs, que notre être ne trouvera sa perfection que lorsque, voyant Dieu tel qu’il est 
au Ciel, nous serons totalement pris dans cet amour Trinitaire faisant un en Lui. Et ce sera de fait un bonheur 
éternel, sans limite et sans fin, la béatitude céleste… 

Pour l’heure, nous pouvons cependant commencer à gouter cette joie, en vivant de plus en plus de la vie 
de Dieu. D’où le soyez dans la joie, cherchez la perfection qui a retentit tout à l’heure. 

Rendons grâce par conséquent à Dieu notre Père qui nous a créé et qui, en nous ayant permis d’être 
plongés dans son être trinitaire au Baptême, nous donne la foi pour connaitre son Fils afin que sa joie soit 
en nous et nous envoie son Esprit Saint afin d’aimer cette « idée de bonheur » ! 

Comme le disait encore Bossuet : 

Formons donc en nous la Trinité Sainte, unis à Dieu, connaissant Dieu, aimant Dieu ! 

Aimons, aimons, aimons : faisons sans fin ce que nous ferons sans fin ; faisons sans fin, dans le temps, ce 
que nous ferons sans fin dans l’éternité ! 

Et il ajoutait : 

Ô Dieu éternel, tirez-moi du temps, fixez-moi dans votre éternité ! En attendant, faites-moi prier sans cesse, 
et passer les jours et les nuits dans la contemplation de votre loi, de vos vérités, de vous-même qui êtes toute 
vérité et tout bien.  

Telle était aussi la prière bien connue de Sainte Élisabeth de la Trinité : 

Ô mon Dieu, Trinité que j'adore, aidez-moi à m'oublier entièrement pour m'établir en vous, immobile et 
paisible comme si déjà mon âme était dans l'éternité.  

Que rien ne puisse troubler ma paix, ni me faire sortir de vous, ô mon Immuable, mais que chaque minute 
m'emporte plus loin dans la profondeur de votre Mystère.  

Pacifiez mon âme, faites-en votre ciel, votre demeure aimée et le lieu de votre repos.  

Que je ne vous y laisse jamais seul, mais que je sois là tout entière, tout éveillée en ma foi, tout adorante, 
toute livrée à votre Action créatrice. 

Ô mes Trois, mon Tout, ma Béatitude, Solitude infinie, Immensité où je me perds, je me livre à vous comme 
une proie. Ensevelissez-vous en moi pour que je m'ensevelisse en vous, en attendant d'aller contempler en 
votre lumière l'abîme de vos grandeurs. 

 
4 Jn XVI, 11. 



Voilà le programme de la joie véritable ! 

Soyons donc dans la joie, recherchons la perfection en Dieu. 

Chers frères et sœurs, 

Entrons maintenant dans la grande prière eucharistique. 

Tournons-nous ensemble, vous et moi, vers le Père pour, avec le Christ qui sera là sur l’autel, lui rendre 
toute Gloire et tout honneur dans l’unité du St Esprit. 

Que nos regards, tournés vers le soleil levant, exprimant notre attente de ce jour glorieux où nous le 
verrons tel qu’Il est, nous aide à être, à grandir dans la joie de pouvoir dès à présent, faire de nos vies une 
éternelle offrande à la Gloire de Dieu, par le Fils qui vit et règne avec le Père dans l’unité du St Esprit pour 
les siècles des siècles. Amen. 

  



SAINTE TRINITE – PRIERE UNIVERSELLE 
 

07 Juin 2020 – année A 
 
 
 
Le célébrant : Frères et sœurs bien-aimés, 
Unis par la même foi en la Trinité Sainte, présentons à notre Seigneur nos supplications. 
 

****** 
 
 
Le lecteur : Prions pour la Sainte Église de Dieu. 
Demandons au Seigneur d’aider ses membres à témoigner de ce qu’il nous a révélé de son Être, à savoir sa 
Trinité Sainte et son indivisible Unité. 
 
 
 
Le lecteur : En ce jour de fête des Mères, prions le Seigneur auteur de la Vie d’éclairer de son Esprit Saint 
les gouvernants afin qu’ils soutiennent, protègent et encouragent la vie familiale, image de sa famille 
Trinitaire Une et indivisible. 
 
 
 
Le lecteur : Prions pour ceux et celles qui, créés à l’image de Dieu, sont défigurés par le péché, les atteintes 
à la vie et à l’amour vrai. 
Supplions le Seigneur de faire abonder sa grâce, en particulier celle du Baptême et de la Confession, afin 
qu’ils retrouvent ainsi la beauté de cette image. 
 
 
 
Le lecteur : Prions les uns pour les autres. 
Demandons au Seigneur de nous aider à Lui laisser toujours plus de place dans notre vie afin que la joie de 
sa vie trinitaire grandisse en nous jusqu’à son plein épanouissement dans la béatitude éternelle. 
 

****** 
 
Le célébrant : Daigne nous réjouir, Seigneur, par la Gloire vénérable de Ta Trinité Sainte. 
Accueille favorablement nos prières en ce jour où monte vers Toi notre louange à ton Nom. 
 


